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R é s u m é : Les r y t h m e s d'activité des espèces de fourmis 
dominantes ont été étudiés d a n s 4 sites d u L u b e r o n (près d'Apt) 
en Juillet 1984. L'activité d e récolte est strictement diurne p o u r 
Cataglyphis cursor alors qu'elle s'arrête a u x h e u r e s les plus 
c h a u d e s p o u r les autres espèces. Les stratégies d e récolte d e ces 
especes sont différentes. L e s Pheidole pallidula sont très 
concentrées sur les q u a d r a t s o ù se trouve d e la nourriture qu'ils 
soient e n zone o m b r a g é e o u ensoleillée. L'indice de c h e v a u c h e m e n t 
p o u r les especes prises 2 à 2 est plus élevé sur les zones 
o m b r a g e e s q u e s u r les zones ensoleillées. 

Mots-clés : Formicidae, M e s s o r , Cataglyphis, C a m p o n o t u s , 
r y t h m e s d'activité, région m é d i t e r r a n é e n n e , stratégies de récoitëT 

Sunimary : A C T I V I T Y R Y T H M S O F S O M E S P E C I E S O F A N T S IN 
T H E M E D I T E R R A N E A N R E G I O N . 

Activity r y t h m s h a v e b e e n studied in 4 places of L u b e r o n (near 
A p t - V a u c l u s e ) for the dominant species in July 1984 T h e 
searching activity is strictly diurnal for Cataglvphis cursor 
w h e r e a s it is interrupted d u r i n g the hotest h ô ï ï r s o T the" d a v T ô r 
other species. Foraging stratégies are différent for the varions 
dominant species. Pheidole pallidula can concentrate on s o m e 
places indifferently s h a d e d or s u n n y , w h e r e food can b e found 
A n overlapping index w a s calculated for each couple of 2 
species : it is m o r e important in s h a d e d zones. 

K e y - w o r d s : Formicidae, M e s s o r , Cataglyphis, Pheidole, 
C a m p o n o t u s , activity r y t h m s , mediterranean region"7~?cod-
collection, stratégies. 

INTRODUCTION 

C e travail, réalisé en Juillet 1984, a D o u r but 
d étudier le r y t h m e d'activité d'espèces ' d e * fourmis 
m é d i t e r r a n é e n n e s , le c h e v a u c h e m e n t entre les aires d e récolte d e 
ces especes, leur répartition sur l'aire de récolte compte-tenu des 
surfaces o m b r a g é e s et ensoleillées. 
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Les 4 sites étudiés se situent à proximité d ' A P T , au 

pied du L u b e r o n (Vaucluse, altitude 600 m ) . 

1 - D E S C R I P T I O N DES S I T E S 

Les sites 1 et 2 ont été délimités sur d'anciens 

c h a m p s de lavande bordés de chênes verts et de genévriers. O n 

y trouve principalement Messor structor, Cataglyphis cursor, 

C a m p o n o t u s aethiops, Pheidole pallidula. 

Les sites 3 et 4 sont choisis dans u n e zone plus 

aride, n o n cultivée, où l'on rencontre aussi des chênes verts et 

des genévriers ; ces sites sont bordés par u n taillis irregulier. 

O n y trouve Messor capitatus, en plus des espèces signalées pour 

les sites 1 et 2. 

C e s diverses espèces sont très connues dans cette 

région qui a été étudiée par B e r n a r d (1983). D a n s le nord du 

Vaucluse, cet auteur a noté q u e Pheidole pallidula est l'espece 

dominante (16 %). B e r n a r d précise q u e l'aridité d u Vaucluse se 

confirme par l'abondance de Cataglyphis cursor ( m o y e n n e des 

nids : 5,6 %). 

2 - MATÉRIEL MÉTHODES 

D e s distributeurs de graines et de jaunes d'oeufs sont 

placés sur l'aire de récolte : sur les sorties les plus actives, on 

place u n boitier, percé d'un orifice, à travers lequel passent les 

fourmis. 

D a n s chaoue distributeur et dans c h a q u e boitier, u n e 
cellule photoélectrique", reliée à u n enregistreur graphique permet 
de comptabiliser en continu l'activité des fourmis (Delalande et 
Lenoir 1984). O n effectue 2 jours d'enregistrement en continu 
par site. Les distributeurs de jaunes d'oeufs et de graines sont 
approvisionnés régulièrement. Les premiers sont exploites par 
Pheidole pallidula, dont les orifices du nid sont diffus et p o u r 
lesquelles on rie peut mesurer directement l'activité, les graines 
sont récoltées par les Messor. 

D e s quadrats d'un mètre carré (100 en m o y e n n e , par 

site) sont délimités et numérotés. 

D o n n é e s recueillies 

- fréquences des passages des fourmis dans les distributeurs et 

le» boitiers : sorties d u nid et distributeurs de graines p o u r les 

M e s s o r , sorties d u nid p o u r les Cataglyphis, distributeurs de 

iaunes d'oeufs par les Pheidole, sorties d u nid p o u r les 

C a m p o n o t u s (dans ce dernier cas, l'étude a été limitée a u x sites 1 

et 2). 
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- n o m b r e d'individus de chaque espèce présents par ouadrat 
(releves instantanés à divers m o m e n t s de la journée). 

- température d u sol : sur l'aire o m b r a g é e 

sur l'aire ensoleillée. 

Calcul d u chevauchement entre aires_ de récoltes de_2 espèces 

Pour 2 espèces A et B , on calculera le c h e v a u c h e m e n t 
a partir de la formule : 

n A + n B 
C =• 

N A + N B 

n A : n o m b r e d'individus de l'espèce A présents sur l'aire 
c o m m u n e à A et B 

n B : n o m b r e d'individus de l'espèce B présents sur l'aire 
c o m m u n e à A et B 

N A : n o m b r e total d'individus A présents sur l'aire de récolte 

N B : n o m b r e total d'individus B présents sur l'aire de récolte. 

Cet indice varie de 0 (exclusion totale) à 1 
(chevauchement complet). 

O n effectue 3 relevés par sites : à 16, 17 18 heures 
sur 2 jours sur l'aire o m b r a g é e et 3 relevés è 9, 10,' 11 heures 
sur 2 jours sur l'aire ensoleillée. neures 

N o u s obtenons ainsi 2 valeurs de c h e v a u c h e m e n t entre 
2 especes A et B p o u r u n site : 

_ n e A + n e B 
C h e v a u c h e m e n t sur l'aire ensoleillée : C e = 

N e A + N e B 

, n o A + n o B 
C h e v a u c h e m e n t sur l'aire o m b r a g é e : C o 

N o A + N o B 

3 - RÉSULTATS 

. „ , L'heure indiquée sur les graphiques est l'heure 
orncielle (en avance de 2 H . sur l'heure solaire). 

. Activité sur les sites ! et _2 (voir fig.l) 

O n observe u n pic d'activité très important pour 
hessor struçtor entre 19 H . et 2 H . d u matin. Il existe u n 2 è m e 

? 7 u \ J • 1 6 m a t l n - L e s P h e i d o l e sont actives de 17 H 
' t a n d l s q u e Ief* Cataglyphis sont diurnes. Les C a m p o n o t u s 
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FIG 1 : MEDIANE DES PASSAGES AUX B O I T I E R S ET 

DISTRIBUTEURS DES 4 ESPECES POUR LES 

S ITES 1 ET 2 
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FIG 3 : A C T I V I T E SUR L ' A I R E OMBRAGEE 
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sont actives de 17 K . f> 5 H . . Il y e donc u n e désynchronisation 
très nette entre les Cataglyphis strictement diurnes et les autres 
espèces étudiées actives en fin de journée et nocturnes. 

. Activité sur les sites 3 et 4 (voir fig. 2) 

O n retrouve la m ê m e organisation générale. Les 
Pheidole semblent plus actives p o u r ces 2 sites ( m o y e n n e de 1100 
passages p o u r les sites 3 et 4, 400 p o u r les sites 1 et 2 au pic 
d'activité) ; les Messor Capitatus ont u n e période d'arrêt 
d'activité plus courte (2 heures) q u e les Messor structor (6 
heures) mais toujours situées aux heures les plus chaudes de la 
journée. 

. N o m b r e d'individus par quadrat o m b r a g é et ensoleillé_ sur_les 

sites 1 et 2 ' (fig."3 & 4) : on a compté le n o m b r e de fourmis de 

chaque espèce sur la totalité de l'aire o m b r a g é e et de l'aire 

ensoleillée et divisé ce n o m b r e par la surface totale de l'aire 

étudiée. 

Il apparaît q u e les Messor et C a m p o n o t u s ont u n e 
préférence p o u r l'aire o m b r a g é e . Les Cataglyphis sont plus 
n o m b r e u s e s par quadrat o m b r a g é q u e par quadrat ensoleillé i 16 
h e u r e s , et absentes sur l'aire o m b r a g é e jusqu'à 11 heures, les 
Pheidole sont plus n o m b r e u s e s sur l'aire o m b r a g é e q u e sur l'aire 
ensoleillée le matin et le p h é n o m è n e est inversé l'après-midi. 

. N o m b r e d'individus par quadrat o m b r a g é et ensoleillé p o u r les 

sites 3 et 4 (Fig.5 et 6). 

L'observation précédente, se confirme p o u r les sites 3 

et 4. Les Messor structor et capitatus ont u n e préférence pour 

l'aire o m b r a g é e ; les Cataglyphis ont u n e préférence pour l'aire 

ensoleillée où elles seront les seules fourmis présentes entre 13 P . 

et 14 H . 

• C h e v a u c h e m e n t entre aires des différentes espèces et densité 

des espèces "pour "les sites 1 et 2 "(tableaux" "l et 2) 

Cataglyphis connait u n c h e v a u c h e m e n t élevé avec les 2 autres 
espèces " m T structor et C a m p o n o t u s dont le régime alimentaire est 
différent : Cataglyphis récolte des cadavres d'insectes, Messor 
des graines et C a m p o n o t u s est omnivore. 

Si l'on p r e n d en compte les stratégies de récolte de 
ces 2 espèces, on s'aperçoit q u e les Cataglyphis ont u n e vitesse 
de déplacement rapide, comparée à celle des Pheidole, mais 
possèdent u n e densité b e a u c o u p plus faible (1 à 2 Cataglyphis 
p o u r 3 20 t 240 Pheidole). Cataglyphis a u n e stratégie de récolte 
individuelle occupant la totalité de l'aire ; Pheidole a u n 
recrutement de masse et se concentre dans certaines zones. 
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NOMBRE 
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Co Messor 
s tructor 

Camponotus 
aethiops 

Cataglyphis 
cursor 

Camponotus 

J aethiops 

0,24 

0,01 

t 
; Cataglyphis 

J cursor 

0,49 

0,02 

0,35 

0,03 i 

i Pheidole 

| pallidula 

0,23 

0,01 

0,28 

0,23 

0,23 

0,02 

Tableau 1 

l a Moyenne et écart-type des chevauchements entre 

aires des différentes espèces sur les s-izes 1 

et 2 sur l'aire ombragée (nombre des relevés = 12). 

Ce 
Messor 

structor 
Camponotus 
aethiops 

Cataglyphis 
cursor 

Camponotus 

aethiops 

0,15 

0,03 
1 

Cataglyphis 

cursor 

0,27 

0,05 

0,15 

0,03 

Pheidole 

pallidula 

0,21 

0,03 

0,20 

0,18 

0,22 

0,02 

lb •' Moyenne et écart-type des chevauchements entre 

aires des différentes espèces sur les sites 1 

et 2 sur l'aire ensoleillée (nombre de relevés - 12). 

Messor 
structor 

Camponotus 
aethiops 

Cataglyphis 
cursor 

Pheidole 
pallidula 

Aire 

ombragée 

40 

4 

27 

1,5 

1,7 

0,54 

240 

24,8 

Aire 

ensoleillée 

35 

2,3 

20 

1,8 

1,1 

0,35 

124 

8,3 

Tableau 2 : Moyenne et écart-type des densités (nombre de 

fourmis pour chaaue m" occupé par l'espèce) 

pour les sites 1 et 2 (nombre de relevés = 12). 
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Co 
Messor 

oapitatus 
Messor 

structor 
Camponotus 
aethiops 

Cataglyphis 
cursor 

; Messor 

j structor 

0,14 

0,02 

| Camponotus 

aethiops 

0,08 

0,01 

0,20 

0,02 

Cataglyphis 

cursor 

0,32 

0,03 

0,45 

0,3 

0,26 

0,02 

Pheidole 

pallidula 

0,06 

0,01 

0,09 

0,01 

0,15 

0,01 

0,18 

0,01 ! 

Tableau. 3 

3a : Moyenne et écart-type des chevauchements entre aires 

de récolte des espèces des sites Z et i sur l'aire 

ombragée (nombre d'observations = 12) 

Ce Messor 
capitatus 

Messor 
structor 

Cançonotus 
aethiops 

Cataglyphis 
cursor 

Messor 

structor 

0,10 

0,01 

Camponotus 

aethiops 

0,02 

0,01 

0 

0 

Cataglyphis 

cursor 

0,26 

0,02 

0,20 

0,02 

0,17 

0,01 

— — — — — i 

Pheidole 

pallidula 

0 

0,01 

0,02 

0,01 

0 

0 

0,06 

0,01 

3b : Moyenne et écart-type des chevauchements entre aires de 

récolte des espèces des sites 3 et 4 sur l'aire ensoleillée 
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C h e v a u c h e m e n t _ e n t r e _ aires_de_plusieurs espèces et densi_té__de 

ces espèces p o u r_ le s site's S et 4 (tableaux 3 et 4) 

Ces indices de c h e v a u c h e m e n t entre espèces sont plus 
faibles p o u r les sites 3 et 4 q u e p o u r les sites 1 et 2 surtout 
pour la zone ensoleillée. D e s espèces ont entre elles des 
probabilités de rencontre très faibles ou nulles ; ceci tient a la 
fois à la répartition des nids des différentes espèces sur l'aire de 
récolte et au n o m b r e de nids en effectifs de chaque espece 
présent sur l'aire de récolte. N o u s totalisons respectivement 4 , 5 , 
3, 2 nids de Pheidole pallidula p o u r les sites 1 à 4 ; 6, 9, 3, 3 
nids de Cataglyphis p o u r ces m ê m e s sites. 

C e s indices de c h e v a u c h e m e n t et densité sont plus 

faibles p o u r l'aire ensoleillée q u e p o u r l'aire o m b r a g é e . 

Les nids de Messor structor, M . capitatus et 
C a m p o n o t u s sont situés le plus s o u v e n t en b o r d u r e de C h a m p à 

proximité des taillis ou zones boisées tandis q u e les nids de 
Cataglyphis semblent davantage exposés au soleil. C e p h é n o m e n e 
est a rapprocher des travaux de D u Merle et Coll. (1978) qui ont 
observé u n e migration d'un certain n o m b r e de colonies de la 
clairière vers la lisière, de cette dernière vers la forêt, tantôt en 
sens inverse. C e s échanges sont principalement liés a u x 
différentes sources de nourriture et sont au m a x i m u m au milieu de 
l'été. 

Messor 
capitatus 

Messor 

structor 

Camponotus 

aethiops 

Cataglyphis 

cursor 

Pheidole 

palliduia 

Aire 

ombragée 

42 

3,5 

40 

3,1 

20,3 

2 

2,5 

0,8 

322 

29,1 

Aire 

ensoleillée 

32 

3 

30,5 

2,4 

17 

1,8 

1 

0,3 

130 

8,6 

Tableau 4 : Moyenne et écart-type des densités (nombre de fourmis 

pour chaque m2 occupé par l'espèce) sur les sites Z et 

4 pour les aires ombragées et ensoleillées, 

(nombre de relevés = 121 
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4 - D I S C U S S I O N 

Stratégies de récolte 

Line différence dans le régime alimentaire peut 
expliquer 1 absence de compétition entre M . structor (granivores) 
et C a m p o n o t u s (omnivores). Pondicq (1983) note q u e Cataglyphis 
cursor et C a m p o n o t u s sont en compétition dans la prédation des 
insectes, mais la succession dans les temps évite les 
comportements agressifs, car les rencontres sont rares La 
répartition de l'activité des espèces dans le temps réduit la 
compétition (Briese, Macauley, 1977, 1980). 

^ » • -° n o b . s e r v e s u r l e s 4 sites u n e variabilité importante 
de I activité de récolté pour les Pheidole d'un jour à l'autre Les 
P h e l d o l e entrent en activité lorsqu'elles découvrent u n e source de 
nourriture de taille importante. 

D . ., , Pondicq (1983) observe q u e si Tetramorium ou 
P h e l d o I e ^ c o u v r e u n appât, elles utilisent u n recrutement de 
masse, et chassent les Cataglyphis cursor en les attaquant en 
leur mordant les pattes et les antennes. — 

H- * -U . S i
 J tes Cataglyphis sont peut présentes sur les 

distributeurs de jaunes d'oeufs ; elles récoltent principalement 
des insectes morts. Les Messor ont un recrutement de groupe et 
s orientent vers les distributeurs de graines lorsqu'ils viennent à 
etre découverts. 

La compétition intraspécifique s'observe chez M 
structor pour l'exploitation des distributeurs de graines. ~ 

0 s t e r e t Wilson ( i 9 7 8 ) estiment q u e plus la taille de 
^
 a u g ^ e n t e plus a u g m e n t e la probabilité de compétition entre 

especes. E n effet, ils tiennent compte de la durée de récolte 

S ™ " t l a q
t
u e I l e . t e s fourrageuses sont exposées à la compétition 

intra et interspecifique. 

, . ... p o u r Briese (1974), malgré l'avantage de la taille, la 
fourmi solitaire C a m p o n o t u s est chassée des. sources de nourriture 
par Iridomyrmex, plus agressive et qui récoltent en groupe • ces 
2 especes ont u n e période d'activité c o m m u n e et récoltent sur les 
m e m e s aires. • 

i+ v, P o U r T r a n i e l l ° ( 1 9 8 3 ) l'organisation sociale de la 
I t * e s P e c e s : M o n o m o r i u m minimum et Lasius neoniger 
collectif nh 6 r ' , r e c r u t e m e n t d e Petits groupes it transport 
collectif chez Lasius, recrutement de masse et découpage des 
proies en petits items chez M o n o m o r i u m : Lasius ne peut découper 
rapidement la proie, M o n o m o r i u m ne peut déplacer la proie 
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Certains auteurs estiment q u e des différences dans 

les modalités de récoltes permettent à des espèces de cohabiter en 

u n m ê m e biotope. 

C a m m a e r t s (1980) observe q u e Myrmica rubra et 
Myrmica scabrinodis cohabitent en m ê m e lieu. Elle pose la question 
d u partage diTterrain et des sources de nourriture en termes de 
stratégies comportementales p o u r ces espèces placées en situation 
de compétition : ces d e u x espèces ont u n m ê m e rythme d'activité 
; l'auteur observe u n e différence d a n s le système de recrutement 
des 2 espèces ; chez Myrmica scabrinodis, le recrutement de 
groupe est de courte durée et reste localisé au nid, avec émission 
de la glande à poison. C h e z M . rubra les fourmis recrutées 
suivent en groupe sur l'aire de récolte, la recruteuse qui émet le 
contenu de la glande de D u f o u r . 

. Répartition spatiale des nids 

La vitesse de déplacement des fourmis, le 
c h e v a u c h e m e n t entre aire de récolte des espèces, la densité des 
espèces sur l'aire de récolte, compte-tenu de l'heure de la journée 
permettent d'estimer les probabilités de rencontre entre les 
espèces. O n peut supposer q u e l'augmentation de l'activité sur les 
zones d'ombre a u g m e n t e la probabilité des rencontres entre 
espèces sur ces zones. 

La répartition de l'espace entre espèces peut réduire 
les agressions entre individus d'espèces différentes. Hôlldobler et 
L u m s d e n (1980) observent q u e Oecophylla longinoda, fourmi 
dominante dans les forêts africaines tolère quelques espèces 
différentes sur les arbres qu'elle occupe, mais chasse les fourmis 
de la m ê m e espèce. P o u r ces auteurs, il existe des différences 
importantes entre espèces dans l'utilisation du territoire. 

E n effet, selon q u e les items, sont en tas ou 
dispersés, prévisibles ou imprévisibles, n o u s aurons affaire a des 
stratégies de récolte et à u n e occupation d u territoire différentes. 

O n observe chez les Macrotermitinae (Lepage, 1981) 
u n déplacement de l'aire de récolte selon les cycles journaliers et 
saisonniers et l'ajustement de la récolte selon les besoins de la 
colonie. Horn (1968) a montré q u e chez E u p h a g u s cyanocephalus 
lorsque les itoms alimentaires sont répartis uniformément et 
constamment renouvelés, il est plus d a n g e r e u x d avoir u n e 
défense efficace sur u n e portion de territoire frequenté sur u n e 
période de temps assez brève q u e de récolter sur u n e aire plus 
vaste. 

E r o w n et Coll (1979) ont observé u n e répartition plus 
complexe de l'espace chez P o g o n o m y r m e x barbat u s et r u g o s u s . Ils 
observent en effet ries colonies, dont la p e r m a n e n c e est maintenue 
nar la production de p h é r o m o n e s de recrutement, des reperes 
chimiques et visuels. Les colonnes de colonies voisines ne se 
croisent pas. Lorsque les colonies sont en contact, des attaques 
massives entre colonies ont lieu. 
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. Association entre espèces 

R o o m (1971, 1975) a montré q u e certaines espèces 
sont associées positivement ou négativement, les interactions entre 
espèces peuvent certes modifier la répartition des colonies. 

Briese (1974) a montré q u e chez 2 espèces de 
Pheidole qui sont morphologiquement similaires et chez lesquelles il 
existe des similitudes de comportement, on trouve u n e compétition 
importante entre elles. 

. Influence de la température sur l'activité 

D e n o m b r e u x auteurs ont montré l'influence de la 
temperature sur l'activité ; B e r n a r d (1983) observe u n e 
augmentation de la vitesse de déplacement avec u n e augmentation 
de la température. Delye (1968) note u n e corrélation entre le log 
31° ^ r e s p i r a t i o n e t l a température ambiante entre 15° C et 

Pour Traniello (1983), la température est u n des 
facteurs déterminant le choix des items alimentaires ; si on impose 
u n item alimentaire de 6 m g après avoir offert u n item de 32 m g à 
des Formica schaufussi. celles-ci acceptent le 2 è m e item à des 
temperatures elevees et rejettent l'item à des températures basses. 
O n p e u interpréter ces faits à la lumière de la théorie de 
l'optimum ; le taux métabolique de la fourrageuse croit c o m m e la 
temperature ambiante croit, d o n c la dépense de recherche croit 
avec la température. O n peut supposer qu'avec u n e augmentation 

de la température ambiante, il existe des risques de dessication. 

5 - C O N C L U S I O N S 

, , P o u r J f s 4 especes étudiées, les résultats nous 
indiquent q u e ce n'est pas tant l'opposition aire o m b r a g é e - aire 
ensoleillee qui conditionne l'activité des différentes espèces q u e la 
temperature au sol ; il existe des p h é n o m è n e s de seuil liés à la 
temperature qui déterminent l'activité pour chaque espèce. 
Cataglyphis cursor est u n e espèce diurne occupant la totalité de 
1 aire de récolté (zones ensoleillée et o m b r a g é e ) . La stratégie de 
récolté de cette espèce, qui allie u n e vitesse de déplacement 

riTph fn T 6 d n n , S 1 î 6 d e f ° U r m i s f a i b l e a u m 2 contraste avec celle 
de Pheidole pallidula, principalement nocture, dont l'apparition 
sur l'aire de récolté est bien localisée, avec u n e densité au m* 
elevee et présentant u n e chute d'activité sur les zone ensoleillée 
et o m b r a g é e a u x heures les plus chaudes ; Messor structor 
occupe durant la journée la zone o m b r a g é e lorsque M e S 
c a ? i t a t u . s e s t Présente sur l'aire de récolte qui occupe les zones 
ô ï t e l e i et ensoleillée (sites 3 & 4). Messor structor en l'absence 
de Messor capitatus occupe la totalité de l'aire avec u n e 
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préférence p o u r le zone o m b r a g é e (sites 1 & 2). C e s d e u x especes 
présentent u n arrêt d'activité sur la zone ensoleillée a u x heures 
les plus c h a u d e s . Pour les 5 espèces étudiées, la densité au m 
est toujours plus élevée sur l'aire o m b r a g é e q u e l'aire ensoleillée. 

Les relevés d u n o m b r e de fourmis de chaque espèce 
permettant de calculer le c h e v a u c h e m e n t entre ces espèces ont été 
effectués a u x heures de la journée où toutes les espèces etaient 
actives. Toutefois il conviendrait de prendre en compte dans le 
calcul des indices C o et C e le chevauchement global entre toutes 
les espèces en présence, la densité des nids de c h a c u n e des 
espèces, les variations de ces indices durant la journée. 

Perspectives : C h a m p a g n e et Coll. (1983) dans l'étude des 
stratégies en v u e d'une exploration optimale d u milieu insistent 
sur la prise en compte des différents comportements en relation 
avec l'écologie des espèces, la population d u nid, la polycalie, 
l'agressivité, la vitesse des fourmis, la p e r m a n e n c e des sources, 
le régime alimentaire. 

D e s études récentes ont montré q u e la répartition des 

tâches varie selon l'heure de la journée, la saison et la nature de 

l'item alimentaire. 

Itzkowitz et Halley (1983) observent q u e chez Pheidole 
fallax, lorsque l'échantillon de nourriture est important, des 
soldats sont recrutés et sont capables de protéger la nourriture 
contre des espèces compétitrices. 

G o r d o n (1983) a montré q u e le taux de recrutement 
chez P o g o n o m y r m e x barbatus varie selon l'heure de la journée. Le 
recrutement est corréîZ positivement avec le n o m b r e de fourmis e 
défendre, les nids è explorer, mais n'est pas corrélé avec le 

n o m b r e de fourmis qui récoltent. 

Cet aspect pourrait faire l'objet d'une prochaine 

étude, selon trois orientations : la répartitions des tâches dans a 

colonie, le niveau d'activité individuel et le r y t h m e d'activité de la 

colonie. 
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